
L'OMBRE DE L'ENFANT. 

Marchez unis ; prenez courage ! 
Exilés du pays d'amour, 
Quand, du triste pèlerinage, 
Vous reviendrez à votre tour, 
Pour égayer votre retour 
Je vous attendrai sur la plage ; 
Marchez unis, prenez courage, 

Fiez-vous à l'éternité, 
Tout nœud rompu s'y recompose. 
Tout soupir, par la foi compté, 
Là-haut fait éclore une rose ; 
Et la tombe où le corps repose, 
Est un pont jusqu'à Dieu jeté ; 
Fiez-vous à l'éternité. 

Aimez-vous pour plaire à votre ange ! . 
Aimez-vous d'amour immortelle ! 
Dès qu'en vos cœurs il se mélange 
Un peu de glace, un peu de fiel, 
Votre enfant qui s'attriste au ciel 
Voile son front avec son lange... 
Aimez-vous pour plaire à votre ange. 
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